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est atrophiee ; apres les cuisses qui sont à l'état normal, les jambes et les tarses sont 
chang6s en un long style arque cilié de roux, la  tranchee interne excavé, prolonge en 
pointe ; les deuxième et troisième paires de pattes sont normales. 

- Cette atrophie provient d'un defaut de dkveloppement de la patte lors de la lransfor- 
mation de la larve en nymphe, de sorte que Ia patte de l'adulte a herit6 de la forme 
primitive qu'elle avait comme larve. 

Dans nos conlrées rottssillonnaifes, on trouve assez rCpandue une varieté de cette 
espèce A corselet et K Clytres bleus. 

NANISME (1) 

. . 
1 .  - Meloc autrminalis, OLIVIER. 

- A la'vanne d'dmbouilla, fin septembre, je trouve un exemplaire nain de cette 
espéce ; sa couleur était d'un bleu plus clair que le type, sa surface presque lisse, sa 
taille de 5 millimètres de long sur 2 de large, quand, à Ilétat normal, sa- dimension est . 
de 10 rnillimétres sur cinq, c'est-bdire moitié plus. 

2. - Clgtus trifasciatus, Fm. 

A Belloc, en juillet, sur fleurs de Sernpervivum ; 

A   ira il les, en aoiit, siir fleurs ,d'E?yngium campeslw, on prend frkqiiemment 
des exemplaires de cette espèce don1 ln taille est si petite qu'elle est réduite aux deux 
tiers de I'CtaL normal. 

A quelle cause altribuer celte réduction de taille ? 

Au ddfaut de développement de la larve qui ne trouve pas dans son milieu nourri- 
cier les.ressources nécessaires pour arriver a parfaire son complet développement. 

3. - Vadonia unipunctata, Fan. 

Cette espèce, commune en juillet dans les environs de Ria, offre des exemplaires 
frappants de nanisme qui tiennent au défaut de facile alimentation de la matière pre- 
mière ; - la larve est bien dans son milieu nourricier, niais ses vivres souvent trop 
durs à altaquer ne lui  donnent pas les moyens d'atteindre au moment décisif son com- 

. plet accroissen~ent, d'où perle de maliere, par suile réduction des sujets. 
De plus, une infinité de rariétés divisent celte espèce, depuis le rouge de briqiie 

Sans taches n i  points jusqu'au noir le plus profond, et ces .variétés infinies de teinte, 
. en passant par gradation, se trouvent dans les tailles. 

tl) Le nanisme est la conséquence d'une nutrition incompl&te et nullement l'eîfet d'une 
prédisposition ; c'est un accident que la postérité ne transmet pas plus qu'elle ne transmet 
la jambe d'un opéré, la bosse &un bossu, le moignon d'un manchot. .. . . II 



RÉUNION D'INSECTES 

1. - A LentiUy, prés de Lyon, en  automne, face a u  midi. conlre le bns d'un 
énorme tronc de chêne, pull!ilent des centaines et des centaines d'Apions en vie, se 
déplacant en montant les iini sur  les autres. 

Quelle signification donner h cette agglomération, sinon que ces insectes se prépa- . 
raient à hiverner dans un milieu chaud et abrite. 

2. - A Sainte-Foy, près de Lyon, au printemps, des myriades de Bracliélytres, du 
genre Omaliurn, groiiillent sui. une longueur de plus dc un kilomètre, sur les bords de 
la route contre le mur des champs et des jardins qui la longent, marquant d'une tache 
de  couleiir noire le pied du mur. 

D'où venait cette population et oii, allait-elle ? Des propriétés voisines qu'elle cher- 
chait A regagner. 

3. - Au pied du inur extérieur du parc d'lin ch;ikau, .près de Rofnans, des Otioryn- 
cllus ligustici se tiennent appliquds par centaines contre la base dii mur, ne se dépla- 
qant que de nuit ; groupés en attendant leur accouplement polir se disperser ensuitc 
e t  confier après aux racines les germes de leur progéniture h venir, ne serait-ce pas lit 
l'ol~jet de ce groupemenl ?... 

(EUFS SUR AD.ULTES 

Chez les Hémiptères des genres Eusycle~na, Gr~phosoma et Stavkia, i l  est des sujets 
su r  lesquels sont incrustés des œufs blancs, ovalaires, tant& sur la tête, tant& sur  le 
corselet ou sur les élytres ; de tous ces germes ovulaires qui sont deprimes, nous 
n'ayons jamais obtenu l'éclosion d'un seul. . 

Tous les sujets.de ces variétes, anomalies et autres. que nous venons de décrire 
dans ces notes, existent clans nos collections enlomologic~ues. Ils sont la comme des 
pierres kparses siir le sol pour un édifice h coiistruire, lorsque en nombre ils aiiront 
6te rassemblés. 

. . .  Ria, le 16 ocfobw 1908. 
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